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* K _ M t n m m i T T i - M. ACUB* Br*m». 
• — » — w » . demeurant & Haiiuin. était arriré. 
WMHatfl matin, au chantier de M. Masqueller. sur 
M nouveau Boulevard, arec sa bicyclette. Il la 
M a t a i dans la cave A midi, a Tant d'aller dîner. 
B l'asarçM eacore à sa plaça, mais à son retour 
• % a/y «tttt plus. (re*t une bicyclette d tme va
i s * da a* francs. M. Achille Brame a port* ptarate. 
t M. Oratoire, commissaire de police, qui a ouvert 
a s * «nquéte. 

Lt 

BLANKENBERGHE 
LA P L A C E I D E A L E P O U R LA F A M I L L E 

Kuraami. Pi«r. T e n n i s . T i r a u x p i g e o n s arti-
•esa ia . Coraoa Heurt». P ê c h e s . Chaaaaa. F î t e s 
enfant in**. Excurs ions an mer. 

T r a m » aUraata WlM»ata»l lanAat»>atgha. — 
Faatnral pei a a a w n t (juin-fin s e p t e m b r e ) . — 
E n v o y e r a d h é s i o n . — 8 jours avant l e d iman-
r h e o u l e hindi cho i s i . 57*9^ 

sucRÎTâBÊîlXsË upr.« 

M. 
vaut 

TJN Q 8 A V E A C C I D E N T . — P a r femme piiti-
née par un cheval» — Un singulier accident, au 
eues» duquel u » f e m i m fut grièvement blessée, 
a est produit, vendredi matin, rue des Augurtin*. 
vers d i s heures. Le charretier Jules Pet i t , de
meurant rue du Tilleul, à Tourcoing, conduisant 
un csnaion appartenant à un entrepreneur tour 
qnenooi». H . Delbecq, passait rue des Augus
tin*, lorsque son cheval s'abattit pour se relever 
brusquement preequ'aussitôt. Malheureusement, 
«me femme, Mme Oeline Deheyser, âgé* de 56 ans, 
demeurant rue Jeanne Maillotte. à la Madeleine, 
fut accrochée par la limonière et renversée. Le 
cheval effrayé, piétina l'infortunée. L'oreille gau
che arrachée en partie, des contusions multiples 
s u bras droit, a la poitrine et an bassin, l'infor
tunée a été conduite d urgence à l'hôpital Saint-
Sauveur. 

R e m e r c i e m e n t s 
Monsieur Alfred CAOAftT-DUtMIOT. et sa 

famille très touchés des mai'nues ne rrmpathi»' 
qu'ils ont reçues a la suite du décès de Madame 
A. OADART, née Camille DUCROT. adressent leurs 
stneesant remerctments aux nombreuses personnes 
•rui ont assiste aux funérailles nu qrrl reirrettani 
de n* pouvoir y assister ont exprimé leurs senn-
de condoléances. 8307SU 

Noutelles Religieuses 
BOUftAtX 

Messe de prémices a Hêtre 0«ms. — Dtm.in 
t h * prochain. 13 juillet, a 10 Heures, en 1 église 
Notre-Dame. M. l'abbé Joseph Penuei célébrera ta 
messe de prémices. 

Matra-Dam*. — Dimanche 13 Juillet. A la 
messe de 7 heures, communion des membre*, du 
Cercle St-Mfchel 

ai aapaiera. — Dimanche 13 Juillet, vicaire 
de semaine. M. l abbé oulncûaud, rue Newroin 
men. St. Communion générale des jeunes sens. A 
1 heurs», communion générale des jeune» tilk-s qui 
ont fart tour communion solennelle cette année. A 
3 heur*», la* vêpres, suivies de la récitation du 
Rusât*» et du Salut. 

a i é a f a h , — Dimanche 13 juillet, commu
nion générale des jeunes gens du Patronage saini-
Josepn. 

as<—n aaptlst». — Dimanche 13 juillet. 
après les vêpres, pieux exercices du Chemin de la 
Croix. 

tt-Prancois-d'Astise. — Dimanche 13 juillet, 
a la BMev de 7 Heures, communion générale des 
Jeunes ailes de la première division du Patronage 
Jeanne d'Arc et des t n i a m s de .Marie de la pa
roisse. 

W A S Q D E H A L ^ 1 

i ;• La mette de prénuce* de M. Ftiàbé Dc-
tcnlleut. — On nous uonimuiiique 1 aviB^suivant: 
« Leoortège des prémices de M. Detailleur. dont 
les groupes se réuniront à l'église à ^ h e u r e s j , 
partir» de la maison à 10 heures précises pour 
permettre de commencer la messe exactement à 
10 heur*» *. Le» cavaliers se réuniront à 9 heures 
et demie, dan» la partie de la rue Sadi-Camot 
nui va de l'estaminet du Soleil à la place de la 
République, a/iu de prendre la tète du cortège, s 

T O U R C O I N G 
• Ueffet de premiers. — Dimanche pro

chain 13 juillet, deux nouveaux prêtres originaires 
de Tourcoing célébreront leur mease de prémices. 
Ce sont M. l'abbé Henri Dumez et M. l'abbé 
Emile Leignel. 

Ce» cérémonie» auront Heu à l'heure habituelle 
l e la-grand'messe. Au Sarr»To?ur. le sermon sera 
ionné par M. l'abbé Berna, aumônier militaire 
te Douai. 

NOMINATIONS ECCLESIASTIQUES 
M. Bemy. curé de Rriastre, est nommé curé de 

Lallalng. — M. Ptcquette. missionnaire diocésain. 
est nommé curé de Briastre 

Quand voue n'aurez plus besoin 
d'un objet, annoncez-le dans ce 
journal. 

_. .•>. 
N o u v e l l e s M i l i t a i r e s 

L E «• D ' I N F A N T E R I E A t I S E O N N E . — 
L e 8? d ' infanterie se rendra p r o c h a i n e m e n t au 
c a m p de S j s s o n n e pour effectuer de s tirs r é e l s 
et d iverse s m a n œ u v r e s . 

Le. 17 jui l let , le 3* batai l lon, e n g a r n i s o n à 
S a i n t - O m e r , ira, p a r vo i e ferrée, j u s q u ' à C a m 
b r a i , puis, il g a g n e r a , p a r é t a p e s , S i s s o a n e , 
p u il arrivera le 21 jui l let . 

Il en repartira le dimjanche 3 août pour ren
t i e r l e 7 août à Sa int -Omer . 

L E T I R 0 H O N N E U R OU 8 O I N F A N 
T E R I E . — La* va inqueurs . — Jeudi mat in a 
e u l ieu au s t a n d mil i taire d e s B r u y è r e s , le 
tir 4 ' b o n n e u r d u S* d' infanterie . 

V o i c i l e s n o m s de s v a i n q u e u r s : M M . F o n 
t a i n e e t D e v i g n e s , s e r g e n t s : é p i n g l e t t e e n or; 
B a r e z , - s o l d a t ; D e c i o i x , caporal; F a i d h e r b e , 
so ldat ; M i l e c a m p s , soldat : cor de c h a s s e e n 
o r ; D e w e g e r , capora l ; D e b o o s e r , so ldat ; L e -
j o u x , so ldat ; DoncJter, so ldat ; L e p o u t r e , sol
d a t ; De la t t re , so ldat; D o u t r e l o n g , so ldat : 
é p i n g l e t t e e n argent . 

U FÊTE 11 14 JWLLE7 
W A T T R E L O S 

ta Maire de Wattrelos a pria l'arrêté *ui-

A t m c u i natrntn . — A l'ooataion d* la fat* 
nationale, tout las café», estaminet» et cabaret» 
sont autorisés à faire jouer de la musique et à 
laisser danser dan» leur* établissement* les di
manche 13 et lundi 14 juillet 1613. 

A R T . 2 . — Les cafetiers et cabaratiars sont au
torisés à laiaaer leur» établissement» ouverts au 
public pendant la nuit du 14 an 16 juillet. 

ART. 3. — Par dérogation aux article» 343, 344 
e t 346 du Code de polios municipale, le» chanteur» 
ambulant», marchands de complainte», ete. , avec 
ou sans instrument*, pourront pendant toute la 
journée du 14 juillet, exercer librement leur pro
fession dan» toute l'étendue de 1» commune de 
Wattrelos. sans avoir besoin de demander au préa
lable 1 autorisation écrit* du maire. 

Toutetots, pendant la durée des concerts qui 
«erout donne* sur les place* publique», il» ne pour
ront chanter sur le* dites places ni à proximité. 

LEERS 
Lundi, de 7 à S heure», aura lieu i la Mairie, 

la distribution des allocations de 3 francs à tous 
les cabaretiers. — A 9 heure», le Bureau de bien 
faiaanc? fera à la Mairie, la distribution de pain 
blanc votée par le Conseil municipal. Dans la 
matinée, les enfants de toutes les écoles recevront 
de* (râteaux. 

De 4 à 5 h. 1/4, la société de gymnastique s Les 
Volontaires » donnera une séance soi- la Place. — 
D e 6 h. 1/2 à 7 h., la société de gymnastique 
< .Saint Vajkst > reproduira sur la Place les exer
cice» couronné» à Merville. 

A 7 heures commencera le concert d* l'Har
monie municipale. 

L A N N O V 
Le programme du 14 juil let prévoit des jeux 

variés pour le public, le matin. L'après-midi, à 
2 heures, formation du cortège avec les sociétés 
de la vil le, rue de Torunai; à 2 h. et quart, revue 
dudit cortège par la municipalité; à 2 il. e t demie, 
défilé à travers la ville. Sitôt après, fête de gym
nastique par la • Lannoyenne >. -Nouveaux e t di
vers jeux. Le soir, à 7 heures, ascension du 
ballon < Ville de Lannoy s, pilote par M. E. 
Teiriynck. A 8 heure», grand conoert, Orand'-
Plaoe. par la fanfare et l'orphéon de 1' « Associa
tion Amicale » et les élevés de» écoles laïques. 
Ensuite sera tiré un feu d'artifice rue Nationale. 
A l'issue, place de la Mairie, grand bal public 
jusque une heure du matin. 

Rappelons que le 14 juillet, au matin, une dis
tribution de viande eera faite aux indigente de la 
ville et que la fête sera annoncée, la veille, par 
des salves d'artillerie. 

HEM 
La Manie d'Hein nous communique le pro

gramme suivant : 
Journée du 13. — Distribution de pain et dé 

viande aux indigents assistés par le Bureau de 
bienfaisance. Des bons seront envoyé* à domicile. 

La fête du 14 sera annoncée la veille par des 
sonnerie* de cloches. 

Journée du 14. — A 10 h. du matin, distribu
tion de gâteaux aux enfanta des écoles commu
nales. La distribution se fera dans chaque école. 
Fête des quartiers: des primes seront attribuées 
aux quartier» suivants pour organisation de jeux -. 
Nouveau-Civron, Vieux-Crvroa, Calvaire, la Crare, 
la Vallée, Trie , Bas-Debout, Bas Voisinage. Bri
queteries, Faubourg. Pour I obtention d^ ces pri
mes, les délégués de chacun de ces quartiers de
vront se présenter à la Mairie le samedi 12 juillet, 
à 8 h. do aoir, pour s'entendre avec la Commis
sion des fête*. (Aucune prime ne aéra attribuée 
après cette date). 

A 3 h. du soir, à « Troie-Baudets >, réunion de 
toutes les sociétés. Les sociétés désireuses de par
ticiper au cortège devront remettre leur adhé
sion à la Mairie, avant le 10 juillet. 

A 4 h., départ du cortège. Les sociétés dénie-
iront place de la Mairie, devant l'Administration 
municipale. 

A 6 h., place de la Mairie, grande fête musi
cale et de gymnastique. Programme: 

Harmonie de ia Citadelle: 1. La Marseillaise; 
2. .Retour a la Vie, grande valse ; 3. Tribut de 
Zamora ; 4. Polka pour 2 pistons ; 5. Allegro mi
litaire. —Soc ié t é de gymnastique < La Gauloise > : 
1. Présentation des gymnastes; 2. Mouvements 
d ensemble; fête fédérale de Vichy (60 exécu
tants) ; 3. Travail artistique aux appareils ; 4. Sé
rie de mouvements avec engins, Section scolaire 
(40 exécutants) ; 5. Pyramides (60 exécutants), la 
• Marseillaise ». 

Pfiitharmonie de la Place; 1. Défilé; 2. Le Ca
life de Bagdad I Boioldieu) ; 3 . La Source, ma
zurka ; 4. L'Etoile Balkanique; 5. Joyeux Ebats ; 
6. La Marseillaise. 

A l'issue de la fête musicale et de gymnastique, 
place communale: Podium. Fête de nuit. Mouve
ments spéciaux, escrime, travail artistique, poses 
?lastiqnes, boxe, jeux, scènes militaires, La dép

ense du Drapeau. Pyramides, Apothéose, Jeux de 
lumières. Illumination des bâtiments communaux 
et de la Mairie. Place Verte : brillant feu d'arti
fice. — A l'issue de la fête de nuit, place Com
munale, grand bal public. Les habitants sont in
vités à pavoiser et à illuminer leur habitation. 

LYS 
La Mairie nous communique le programme de 

la fête du 14 jui l let: 
L'avant-veille 12 juillet, à 4 heures du soir, 

distribution de viande aux indigents français du 
Bureau de bienfaisance. 

Journée du 14. — A 3 h., rue de Lannoy, jus
qu'au Bon Poste, formation du cortège. — A 
4 h., revue e t départ. It inéraire: rues de Stras
bourg, de Met t (arrêt), du Meunier, de Lannoy, 
du Colisée, Jeanne d'Arc, de Leers e t dislocation 
à la Place. — A 6 h., sur le kiosque de la Place , 
grand concert par toutes les sociétés subvention
née» et c Club des Vingt > de la ville. — A 7 h. , 
chez M. Richard Broux. distribution des primes 
aux sociétés subventionnées et non subvention
nées ; 15 primes de 15 fr. tirées au sort entre 
toutes les sociétés non subventionnées de la ville 
qui ont un règlement et qui assisteront au cor
tège. Un ticket par 10 sociétaires. Un sociétaire 
ne pourra concourir que dans une seule société. 
— A 7 h. 1/2, place de l'Eglise, fête de gymnas
tique par la société municipale l'e Avant-Garde ». 
Programme: 1. Entrée des gymnastes; 2. Mou
vements de l a fête fédérale de Garni ; 3. Sauts au 
cheval-arçons-, 4. Mouvements spéciaux par les 

(tupilles ; 5. Travail simultané aux barres paral-
èles; 6. Pyramide» avec engin par les adultes; 

7. Pyramide finale par le» adultes et pupilles. 
A 10 h., grand feu d'artifice, place J . -B. De-

lannoy. 
Net*. — Les sociétés qui désirent participer au 

cortège devront faire parvenir leur adhésion au 
Secrétariat de la Mairie jusqu'au 10 juil let à 
midi. 1 Les sociétés de moins de quinze membres 
ne seront pas admises. 

T O U R C O I N G 
Avis nux société». — L'Administration munici

pale prie instamment les sociétés devant participer 
au cortège du 14 juillet de se conformer stricte
ment à l'horaire établi, en ce qui concerne les 
groupements dans les quartiers d'abord, à huit 
heure* e t demie, et la réunion rue de Menin, à 

•ne»* heure* on quart ensuite, la mvue étant fait 
à neuf heure* et demie tri» précités. 

Cette observation rigoureuse de l'horaire s'im
pose avec d'autant phi» de nécessité qu'il convient 
de ne pas exposer les enfants de* écoles, groupé* 
sur 1* Orand'Place pour l'exécution des chœurs 
patriotiques, i nn stationnement trop prolongé. 

Osnieurs de pinsons. — 480 francs de prix 
sont réservés aux concours de pinsons qui auront 
lieu aux endroits suivants : Rue de Menin, près de 
l'estaminet du « Gros Camille »; rue du Qénersl-
Souh-im, 175: rue de 1 Hippodrome. 9: rue du Pont-
de-Neuvllie, 7«; rue du Brun-Pain, M; rue de 
Nantes, Ci: rue Cadeau, s», rue du Flocon, 2 « : rue 
Débuchy. 50-, rue Aub?r, <»; rue a* Terdun, M-, rue 
de la Marjltre, 5»; rue de la Potente, 42, rue de 
Bouvines, 106; rue du Mouiln-Pagot, 23; rue de 
Uand, 305. 

Les inscriptions se feront le dimanche 13 juillet, 
de 6 a 11 heures du soir, et le lundi a juillet, de 
4 h. l / ï à 5 h. 1)4 du malin, aux adresses suivan
tes : Rue -le Menin, 196; rue de Roncir, 58; rue de 
la Fln-de-la-Ouerre, 181; rue du PonVde-Neuvllle. 
118; rue du Brun-Pain, 34; rue de la Tossee, esta
minet du • Jean du Pot »; rue Cadeau, 107; rue de 
l'Epinette, 5; rue de Parts. Si; rue Dupuytren, «S; 
rue Marengo, 16; rue AchiUe-Testeiln, 209,. rue de 
la Potente, 18; rue de Rouvlnes, 97; rue du Moulin 
Fagot, 19; rue de Uand, 257. 

Le concours commencera à s h. I.'S et finira a 
C h. 1)2. 11 sera juge par le jury constitué dan* 
chacun des quartiers, sous le contrôle de la Com
mission municipale des léte.s. Seule comptera le 
chant admis a Tourcoing; le double ne sera compté 
que pour un. L'amateur mit aura une mauvaise 
tenue pendant le concours sera exclu. 

NEUVILLE-EN-FERRAIN 
Voici le programme de la journée du 14 juillet, 

à Neuville-en-FerTain : 
La fête sera annoncée, à 5 heures du matin, 

par des sonneries de cloches. 
A 7 heures : grand concours de pinsons, rue de 

Tourcoing (Vieille-Motte). On commencera l'ins
cription a 6 heures, chez M. Henri Dasplechin, 
estaminet du m Canon d'Or », rue de Tourcoing, 
214. Distribution des prix chez M. Henri Ver-
meersch, «etaminet € Au Grand Moulin Vert », 
ri»? de Tourcoing. 206. Pose de pinsons: de l'ex
trémité du territoire en allant vers la distillerie. 

A 8 heures : distribution de secours extraordi
naires aux administrai du Bureau de bienfaisance. 

A 10 -heures e t demie : chœurs patriotiques exé
cutés par un groupe d'enfante de l'école commu
nale. A l'issue de l'exécution, il leur sera fait une 
distribution de gâteaux. 

A 11 heures e t demie: Combat de coqs. L'ins
cription se fera à 8 heure» chez M. Désiré Florin, 
estaminet « A la Demi-Lune ». La mise estonxée 
i 1 fr. e t servira à augmenter WB prix. X e seront 
admis que tous les coqs combattants. Distribu 
tioii des prix au prorata du nombre.de paires chez 
M. Pierre Cornille. « Au Casino ». 

A midi : jeux populaires, m i t de cocagne, au 
Bailly. 

A 4 heures : un cortège compost- de la munici 
palité et des société»: les Cyclistes, les ëapeurs 
pompiers, la Musique Municipale, la société de 
préparation militais» • Pour la Patrie ». les An
ciens Militaires, la société de gymnastique « La 
Neuvilloise », les Accordéonistes Neuviltois. etc., 
se formera place de la Mairie pour ee rendre à 
l'estaminet « du Pape », par les rues d'Halluin 
et du Bas-Quartier, et au Labyrinthe, par la rue 
du Dronekaert. pour revenir plaw de fa Mairie, 
pai' la rue d'Halluin. Après le cortège, concert 
«ur la place, par les Accordéoniste». Ensuit*, 
remise des prix à la mairie, aux délégués des 
dites sociétés ayant pris part au cortège, et au 
prorata du nombre des membre* ayant assisté. 

A 8 heures: concert par la Musique Munici
pale. _ , 

A 9 heures, exercices de gymnastique exécutes 
par « La Neuvilloise ». 

A 10 heures : bal populaire, place de la Mairie. 

fiOKERTS 4 IffECTiOEa 
C i S I H O - P A L A C EHb'•J,oat,,:îîî",,, 

C'est toujours avec un plaisir particulier que 
le public roubaisien se rend aux spectacles don 
nés par le Casino-Palace qui a conquis la sym
pathie et la confiance de tous. Une l'ois ,de plus 
fa direction a su se procurer des engagement» 
véritablement merveilleux pour le dimanche et 
le lundi 15 et 14 juillet. Ainsi nous voyons au 
programme Mm" Simonne H e U , d»> la Scala, qui 
est une charmante diseuse; M m Rachel Vis-
conti, une pastelliste express accompagnée de sou 
chanteur, un étudiant bohème, qui définit d'une 
façon parfaite le croquis qu'elle exécute ; le ténor 
Delril de l'Alcazar d'Eté, tant apprécié du pu
blic parisien; Mm* Daisy Montho qui nous re. 
vient de la Côte d Azur où elle a remporté un 
énorme succès ; Georgio. un comique de genre qui 
nous procurera la i-ouce gaito française : saine 
et spirituelle: enfin une attraction spleudide : les 
Vieville. de VAlhambra, qui exécutent un travail 
de force et d'équilibre encore inconuu à Roubaix ; 
cette troupe composée de quatre personnee, jiro-
dui l le plus joli numéro artistique que l'on puisse 
voir et vous procure diverses sensations qui vont 
de l'admiration à l'effroi. La Marteillame. sera 
chantée à 10 heures par les artistes. Les ama
teurs de concert peuvent jugeT qu'avec le pro
gramme enuméré ci-dessus le Casino-Palace n'a 
rien négligé pour répondre à leur di lettantisme. 
Dans la partie cinématographique outre quelque» 
vues nouvelles vous verrez se d-jrouler sur l'écran 
Le Roman Parisien, d'après l'œuvre célèbre 
d'Octave Feuillet, avec la participation de Mad. 
Napierkowska et M. Capellani. 

L'orchestre sous la compétente direction du 

firofeeseur F. Carrette vous exérutera les meil-
eura morceaux, entr'autrea t Joyeux Canon-

niers », solo de flûte par M. Deloumie. 
Prix des places habituel. Location gratuite à 

partir do 10 heures. 
Dimanche de midi à 1 heure : Apéritif-Con

cert. Entrée libre. 
Lundi, de onze heures à midi ; Apéritif 

Cinéma Concert. Entrée libre. 57957d 

Communications 

WsrTTRCLOt — MtMsau» c L u (niants a* la 
Lys» ». — Ce soir samedi, à 8 h. 1/S. répétition 
générale et communications pour le conoert de 
Monscron d* demain 13 

OIIOIX. — Cranao-Harmonn — Répétition géné
ral* aujourd'hui samedi, a 8 h. 1/2 dû soir. Revue 
du programme mis & l'étude pour les concert» i 
Knocke-sur-Mer (dimanche 3 août) Ostende et Mld-
delkerke (dimanche 7 septembre). 

TOURCOING — Fanfare Cycliste. — Samedi, à 
8 h. 1/2. répétition générale et obligatoire. Com
munications pour la réception du sergent Bou-
kenhoogtie. 

Fanfare • Les Intimas ». — Dimanche U juil
let, ê 9 heures du matin, au Palais de justice, 
répétition générale des choeurs » exécuter avec h s 
enfant» des écoles. Présence Indispensable. Lundi 
1*. réunion au local a 8 heures. 

Société amicale professionnelle ds» ehauf-
fsurs-eonducteurg. — Réunion mensuelle le d man
che 13 juillet, à 4 h. 1,2 Ordre du Jour: Projet de 
voyage à (iand. Présence Indispensable. 

Cercla orphsonlqu» • L'Amitié » du Blanc-
seau ». ~- Ce soir samedi, répétition générale obli
gatoire pour tous les membre-;, a 8 h. 1/2. Demain, 
départ du local A 1 h 1/2, ou place de Rouhaix k 
1 h. 3/i, par le car F (arrêt X st-tlhlslalnl. Le 
départ pour 11ers aura lieu de l'estaminet de 
• st-tihislam ». à 3 heures. 

Médaillés d'honneur et du. travail (201, rue 
rie la Malci'iise! — Réunion d> la société à 8 heures 
du matin, 1» lundi 14 juillet, pour prendre part au 
corteee de ia fête nationale. 

combattant» * • «70-71. — Lundi 14 Juillet, 
réunion au local à H Heures, pour se rendre au 
cortège organise pour la tôt* nationale. 

R O U B A I X — Choral Nadaud. — Samedi, a 
8 h. s/i , dernière répétition par M Duysfourgh, 
pour le coucert uc gaui de Denaiii. Distribution des 
tickets a 8 h. 1/2, avant la répétition, pour éviter 
tout relard. 

La a*»iw»ss» d» l'Ancien Temps. — Samedi 
15 courant, répétition générale à 8 h. 1/2 du soir. 
Communication de la prune de Douai. 

Cercle Polyglotte. — C'est au dimanche 27 I 
juillet Qu est axée l'excursion a dand du Cercle » 
Polyglotte cette sortie promet le plus grand suc
cès, prl'jre de se lilter d'envoyer son adhésion. La 
cotisation est axée a 7 franc». 

Philharmonique du Jsan-Ofcislain. — Ce soir, 
répétition générale. Lundi 14 juillet, réunion au 
local à 10 heures du matin, pour le cortège habi
tuel. L'après-midi, réunion à 4 heures, place de la 
Fraternité (Nouvel Hôpital), pour l a tête ue gym
nastique avec fa société « L'Ancienne ». 

Orphéon <• Les Vieux ds Versailles ». — Saine 
dl soir, à 8 h. l'->. répétition générale. 

Vétérans des armées d» urr» «t d» mer 
(isaoè section). — Les membres sont Invites à se 
rendre, dimanche prociiain. 13 juillet, à la séance 
d'entraînement au Tir National, de 9 heures du 
matin à midi. Commissaire de service M. H. 
pauwels. 

T R I B U N A L C O B B E C T I O N K E L 
i D E L I L L E 

Audience du vendredi 11 juillet 
Présidence de M. W A R I I N , juge 

DRJOIE DB LA DtmmioN. — Zoé Laetiiem, 22 ans, 
femme Turpin, et Auguste Vanhauwaert, soigneur 
de cardes, 2& ans, demeurant rue Carnot, 228, à 
Wattrelos, après avoir vécu ensemble pendant 
plusieurs années, se séparaient au début de cette 
année. Vanhauwaert ayant appris que Zoé Lae-
Uiem était mariée l'avait abandonnée et celle-ci 
était partie demeurer chez sa sœur, boulevard de 
Metz, cité Saint-François. 

Les anciens amis se rencontrèrent et cédant aux 
prières de Zoé Laebhem, Vanhauwaert se rendit 
le 21 mai chez le beau-trère de celle-ci pour une 
dernière explication. 

Que se p a s s â t il alors T Nul ne le sait d'une 
façon précise. Toujours est-il que Vanhauwaert 
sortit bientôt avec une blessure au bras gauche 
qui lui avait été laite par Zoé Laethem. Celle-ci 
encourt 1 mois de prison avec sursis. 

U N ACCIDKVT DU SOULAGE. — Le 13 mai, dan» 
l'après-midi, ver» trois heures et demie, l'agent 
de police Sàteux venant de l 'Hôtel de Vil le se ren
dait en bicyclette à l'Hôtel des Postes pour y 
F rendre le courrier. A hauteur de la Martine, 

agent qui suivait le côté droit de la chaussée fut 
atteint par l'automobile de M. Ch. Tiberghien, 
conduite par le chauffeur, Camille Lemahieu, 
26 ans. qui débouchait de cette dernière rue en 
rasant le trottoir gauche, e t qui le renversa. 

L'agent fut contusionné à la main gauche et au 
genou droit : quant à la bicyclette, elle fut sérieu
sement endommagée. 

Poursuivi pour blessures par imprudence, le 
chauffeur Lemahieu est condamné à 25 fr. d'am. 
dont son patron est déclaré civilement responsable. 

L E DERNIER MOT N'BST PAS A LA VIOLENCE. — Le 
25 mars, à Roncq, Maurice Beke, 32 ans, se pré
senta ivre à eon travail chez M. Vienne, fabri
cant de toiles à Roncq. Mis à la porte sur le 
champ, il cassa au domicile de son patron quatorze 
carreaux. — Coût : 1 mois de prison. 

— A la 6iiite d'une discussion avec les époux 
Snauwaert, rue Verte, 39, à Xeuville-en-Ferrain, 
Gustave Decraene, 19 an», fonça la porte du do 
micile de ses adversaires pour leur administrer 
une correction qu'il paye par défaut d'un mois de 
pinson. 

— Le 12 mai, à cinq heures du sair. plusieurs 
jeunes gens très gais montaient dans le tramway 
de Leers, à hauteur de l'église de Lannoy. Ils s'en 
prirent aux voyageurs, au receveur IViuml. an 
wattman Lemant. Henri Haussait . 19 ans. qui se 
montra le plus violent dans les coups qu'il donna 
au wattman. est condamné à_50 fr. d'amende. 

— Le soir du 5 juin. Julien Lenglart, 21 ans, 
pénétra de force et par la fenêtre chez Mme Du
pont, rue du Marais. A Annœuïlin, et la roua de 
coups tout en la trainant par les cheveux. Gratifié, 
sur le moment d'un coup de balai à l'œil, il en
court aujourd'hui huit jours de prison avec sursis. 

I j : BIEN D'AUTRI I. — Charretier au service de 
Mme Deïbecq, entrepreneur de camionnage à 
Tourcoing, Octave Rosselle fut chargé notamment 
le 23 mai. de conduire un ohartrement <le blé ohez 
M. Vanesland, minotier, rue de la Croix-Rouge. 
Kn oours de mute il déroba 40 kil. de t>k- qu'il 
était chargé de conduire. — 1 mois de prison. 

— Au coins de la nuit du 6 au J juillet. Emile 
Vanliieuwenhuys. 37 ans, était rencontré dans la 
rue de la Bienfaisance, à Roubaix. emportant s;.\ 
litres de liqueurs qu'il venait de dérober à son 
ancien patron. M. Vangheluwe. maraicher, rue de 
Gand. Il est condamné à 2 mois de prison. 

AFTAIRÏ.S MVERSIRS.— Pour fraude de 13 kil. 800 
d'allumette». — 62.100 — le 8 juillet, au sentier 
de Wattrelos. à Wattrelos. Arthur Dubois. 17 ans, 
manoeuvre de maçon à Roubaix. est condamne à 
12 jours et 500 fr. 

— Pour infraction à expulsion : 2 mois à Louis 
Leys, 20 ans : 10 mois à Polydore Cool. 38 ans. 

— Mardi, recevant la visite d'une jeune fille de 
15 ans. porteuse de lait. Jules Duquesnoy. 50 ans, 
journalier à Wattrelos. se permit certains setes 
qui lui valent 48 heures de prison avec sursis. 

— l b tr. à Emile Laignel. 33 ans. d'Annœullin, 
pour outrages au irurde-chanipétre Bernard. 

— 50 fr. d'amende à Léon Davroux, 19 ans; 
à Henri Guirbert. 18 ans; à Henri Béghin. 20 ans ; 
à Henri Wattrelot. 20 ans, stirpirs ramassant un 
lapin pris au collet à Annœullin. 

ue>-> 

CONSEIL DE GUERRE DU 1« CORPS 
D'ARMEE 

La quintuple tentative d'évasion 
à la prison militaire de Lille 

Les soldats Louis Fernandez, originaire de la 
province d'Alger; Feraand Lafïance, de Lille 
Pierre Pinel, de Cliohy; François. Goetblot. d-
Duukcrque, et Joseph Sai t , de Sains-en-Crohelle, 
inculpés de tentative d'évasion de la prison mi
litaire de la Citadelle et de complicité ont été 
jugés hier. 

Fernandez et Lafrance sont condamnés à deux 
ans de travaux publics; Pinel. à un an de prison; 
Sart e t Goetiiloet sont acquittés. 

lNsorMissiox. — Louis Delannoy, jeune soldat, 
3 mois de prison (sursite) ; Albert Baudet, réser
viste du 87« d'infanterie, 3 mois de prison: Irenée 
Faille, réserviste, 20 jours de prison : BdHuard 
Guesdon, jeune soldat, 6 mois de prison: Philé-
mon Lefobvre, jeune soldat. 6 mois de priuon ; 
Anatole Picot , réserviste. 3 mois de prison*, 
Charles Chrétrit, jeune soldat, 6 mois de prison 
(sursisj. 

VOL MILITAIRE. — Arthur Cheillez, ex-réser
viste du 14o' d'infanterie, acquitté. 

VOL AU PRÉJUDICE I>'CX HABITANT. — Charles 
Allait , soldat au 145' d'infanterie, 2 mois de pri
son (sursis). 

TRIBUNAL DE «ÏMPLE TOOCE 
DE LANNOY 

Audienct du vendredi U juillet 
Présidence de M. P A Ï E N , juge de. paix. — Minis

tère public: M. ALJTXBD J O L I , riaire de Lannoy. 
— HuiMier^udiencier : M. CoBiorr^ — Greffier : 
M. DELANNOY. 
L'audience s'ouvra à neuf heures. 
L A POLICE SUR LES CHIENS. — 2 fr. d'«m. à Oscar 

Hauteoceur, Oscar Constant, Auguste Guillerme, 
Léon Soherpereel, Marguerite Maaaon. 

Ljt LOGEMENT Dts ETRANtiB». — Poui' contraven
tions diverses : 1 fr. d'am. à Jean Vandemeule-
brouck, Emile Picavet, la femme Vincent. 

Lx BOULAGE. — 2 fr. d'am. i Albert Vanwaker, 
José pu Poiiuiieu. Léon Percq, Julien » annecou-
cke, Réniy Turpin, Henri Houteàin» ; 1 fr. à 
François Dhaene, J . -B . Delvallée; 2 fr. à Pierre 
Crétien ; 1 fr. à Orner ISautens, Orner Henno ; 2 fr. 
à Jules Duhamel, Achille Gilleman ; Louis Liévin, 
chauffeur d automobile au service de Jean Her-
man encourt une amende de 5 fr. et 1 jour de 
prison pour vitesse excessive; 4 fr. d ara. (contra
vention d* roulage) à Hemy Vandenberghu ; 1 Ir. 
d'amende à Louis Cocu ; 2 f r. à Hilairc Meer-
haeehe, Julien Procureur, Jules Wellecomme. 

L ivassea HANirasmc. — 6 fr. d'am. à Florentin 
Corteyn, Jean Demulliez, Yvo Cnudde, Louis 
Thieftry, Louis Wat te l ; 5 fr. à Camille Meere-
man et 5 fr. pour dommages à une propriété mobi
lière. 

INCIDENTS DE GRÈVE. — Plusieurs grévistes de 
la filature de MM. Boutemy frères sont prévenus 
d'injures sur d'autres ouvrières de cet établisse
ment où la grève y sévissait, ouvrière» qui, elle», 
n'avaient pas voulu prendre part au chômage. Le 
Tribunal, après plusieurs audiences, met l'affaire 
en délibéré. Le jugement sera rendu ultérieure
ment. 

Las VIOLENCES. — Le sieur Jules Défiez, accusé 
de violences, est renvoyé des fins de poursuites ; 
3 journée» de travail à Jules Varshulle, pour vio
lences et 5 fr. d'am. pour ivresse; 1 journée de 
travail pour violence» à Alfred Delodder. 

L E S LOIS DU TRAVAIL. — Pour diverses infrac
tions : 5 amendes de 5 fr. à Alexandre Limpens ; 
5 fr. d'am. à-Jules Salenrbier ; 5 fr. d'am. à 
Virnot. 

L ' H T C I È S » rcBLiquit. — 1 fr. d'am. pour dépôt 
d'immondices trop près d'habitations, à Jean 
Glimeur. 

L ' H E U R * D* IJL RETRAITE. — 3 fr. d'am. à Geor
ges Rallray-, 2 fr. à Dumont, Maquet. Riquet, 
Vincent, Marescaux ; 3 f r. à la veuve Crombet ; 
2 fr. à Déairé Delerue, Aug. Corneli», Paul De-
lerue. Jean Delerue ; 3 fr. à Emile Bayard ; 2 fr. 
à Delabassée, Gallois. 

L'audience est ensuite levée. 

CONSEIL D'ÉTAT 
L'appel sous les drapeaux des cheminots 

en grève 
Paris, 11 juillet. — C'est aujourd'hui que le 

Conseil d'Etat examine le recours formé par le 
Syndicat national des chemins de fer (section de 
la Compagnie du chemin de fer du Nord) contre 
la décision du ministre de la Guerre qui, lors de 
la grève générale de 1910. a appelé les agents 
sous les drapeaux pour accomplir une période 
d'instruction. 

Après le rapport présenté par M. Charles 
Wurtz, maître de» requêtes, et les plaidoiries de 
M' Mornard et de M" Regray. le premier Pour le 
Syndicat, le second pour le ministre de la Guerre, 
M. le commissaire du Gouvernement Helbronner 
a conclu au rejet du pourvoi. 

Petite Correspondance 
Nous rappelons que ce service est tout 

à fait gratuit et que nous ne répondons 
jamais directement ; par conséquent, nos 
correspondants occasionnels sont priés de 
ne pas joindre de timbres-poste à leur 
lettre, et nous déclinons toute responsa* 
bilite à ce sujet. N. D. L. R. 

Un groupe aféMuii, 
333 m. 33 (3 tours 

ffnuts 148. — Non. 
Souhait. — Parc Barb 
au kilomètre) ; Parc des Sports, 400 mètres 

J.L. — La revue est passée à 9 heures du ma 
tin. 

Chronique de l'Enseignement 
K O U B A 1 X 

—— Amicale du iluuliu (L'cofc TUL thuniy). — 
Réunion générale dimanche 13 juillet, à 11 h. 
Le concours gratuit de tir du 14 juillet aura 
lieu le 13 avant la réunion générale. II commen
cera à 9 heures du matin. 20 prix en argent 
seront attribues aux meilleurs tireurs. 

Succès d'un Roubaisien au Conservatoire da 
Paris. — M. UalotfrUe, dont le «Journal de Rou
baix •» a relaté l i s succès a Paris, est ancien élève 
Ou Conservatoire de ItouOaix, classe de violoncelle, 
L-rofesseur. .M j . iiacquart. 

A mit ule d< la rw du Boit. — Dimanche 
13 courant, de 10 11. à midi, au stand de l'école. 
dernière séance du grand concours de tir. Carton 
d'entraineiiieiit avec 4 balles: 0 fr. 03. 

Dimanche 20 juillet, t ir gratuit avec prix en 
espèce*. 

C R O I X 
• Amicoïc Klilitr. — Ce soir, a 8 h. 1 très 

précises, réunion de toute la Commission. 
Excuision à Gand du 3 août | irte des Fabri

cants) : Le t omite prie les personne:; désirant 
faiiv partie de l'excursion de se presser pour l'ins
cription; dernier délai, samedi 19 juillet au 
plus tard. Inscriptions che^ M. Broux, rue de 
l'Aniiral-Courbet, a Croix, et chez, tous, les muii 
bres du Comité. 

T O U R C O I N G 
. Association amicale de* . 1 . £. ' de'IVcolr 

(/i tu rue Uu l'atrairc. — Le Comité informe 
les adhérents que l'emplacement de 1 Association 
dans le cortège du 14 juillet se trouve rue de 
Menin. à hauteur d-j ia rue llouehard. U prie 
le» adhèrent'.; d'être exacts au rendeï-vous fixe <• 

A heures i du maii::. 
? Dimanche prochain 15 juillet, à 10 heures 1 du 
•satin, réunion du Comité dans l'une des salles 
de l'école. 

L I L L I 
Faculté i/et Science» (2 partie : mathématiques). 

— -ï-ont reçus définit ivement : M M . Rogier (assez 
bien). René Salmon. Samarcq, Spilliaert, Van-
dame (assez bien), Vandekertove (assez bien), 
Varret (assez bien). 

M'M. Dumont, Harmegnies (assez bien). Nihous 
(assez bien). Potier (bien). Retel. Verbete. Vieux 
lasses: bien), Pannier, Villert, Larcher, Jacques, 
Herbert, Lambert (bien). 

Brevet supérieur 
A Amiens. — Sont définitivement reçus: MM. 

Bcctarte, Berly. Caussin. Daveliiy. Dragouue, 
Dubois. Fouinier. Celé, Lerov. Sainte». Scellier, 
T'homae et Wiard. 

A nouai. — Sont définitivement admis: MM. 
Apponrehaux. Bourgeois, Brachet. Bruyère. Car
rai, Carpentier, Crombez. Cuveliez. Daillie. De-
champ, Decottignies, Dehove, Delcroix, Derieux, 

• a — y 
Dtwlm, DhtrnaineT, Douay, DoyeBe, Drnart. D a -
cornet Dnfrêne, Egret, Eloire, rlament, Fockra, 
Fontaine, Oarrez. Ghislam, l i * " a a , Hemunot, 
Leclercq, Lefrançois, Levçque LhoWlerie, Luc*, 
MachuT Mullet, Marchai, Maréchal, Menriase, 
Millon, Namur, Olivier. Papegaeg Rauqoet, Ri
chard, Robert Alexandre, Robert Fierre Romp. 
teau Tops, Vanehent, Villette VuyUteoh*, Ifl». 
cheti Wagnon, Wanègne, Wardavoir. 

BRÏ7IT D'APTITUDE MILHAIRI 
COXrOVJi* T)K TJUB ' _ _ 

EPREUVES FINAUX Dl il iVtlLKT 
Non* avôn» 1* vif plaisir de s:gn»ler le bri). 

lant succès obtenu par i « Escadron De Brack », 
l'école de cavalerie de notre ville, dirigée avec 
tant de compétence et de dévouement par le ca
pitaine Maurice Bossut. 

Les quatorze élevés roubaisien» présentes sont 
reçus et se classent dans l'ordre s u h a n t : 1. C. 
Lacoste; 2. J. Meyer, 3. R. Watt inne; 4. J . 
Fréval; S. L. Pierart; 6. A. Kouvez e t A. Gm-
que; 8. F. Gr.ind\arlet. Lanthotn, Muiiiez, Pe-
titprez; 12. Delporte; 13. Leveugl»; 14. A. Hol-
voet. ,. 

Ces places, p.'us qu'hoi»or*bIe», «ssst la meil
leure récompense des effort» louniis par le» ins
tructeurs, MM. J. Motte. Beaard. Du.ardin, re l -
hoen, J . Piesvaux, Destreb.—q et Lcl.embre qui, 
durant de longs mois, se sont consacré» à cette 
belle œuvre patriotique. 

~wrdR»o 
COMITE F L A M A N D D E F R A N C E . — Le 

Comité flamand de France a fait une excursion 
archéologique très intéreuante et très réussie à 
Warneton et à Mataines. 

La séance trimestrielle s'est tenue à l'hôtel de 
ville de Warneton. M." le chanoine Looten, qui 
présidait, a rendu hommage aux membres do-
funts. Diverses coniniuni>'ntiong ont été faite?. 

Le Comité eera représenté ;.ux fêtes de Pope-
rinphe en l'honneur du lingnisl àajmn Da Bo, 
à 1 érection du buste de tstaaart»»»»; a tiergue*. et 
au congrès d'histoire et de **n*tss flamande» à 
Gand. 

: ,*gn w 
L'Hui l e de tabla ries Chartreux donne 50 p % 

d'économie ù l 'emploi . 57930 

P A S - D E - C A L A I S 
M O R T AU M A R O C . U n e n i a n t de 

P i h e m , Ulrich Majjnier, est nijrt g lor i euse 
m e n t à la batai l le de Kalba. M. le maire de 
l ' ihcm a re^u du m:ni:-tôrc une dépèche l ' in
formant de la mort de ce soldat. 

IMMERSION D ' U N A T T K L A 0 « A MARCK. 
— I n attelage conduit oar s<»;i propriétaire, M. 
Colin Swarttager. rar.,.'i, ur d- s*J, demeurant à 
Marck. et sur lequel avait pri* place, à ses côtés. 
sa femme, ert tombé dans le canal par suite d'un 
violent écart du cheval soudainement affolé. Les 
voyageurs se trouvaient eriiprisonnés au fond de 
1 eau. sous la bâche de la voiture que M. Oelin 
réussit à crever à coups de peine:. Ce dernier 
remonta à la surface et repimiçea au secours de 
sa femme qu'il réussit a. dégager après bien dea 
efforts et la ramena sur la berge. Des soins éner-
giques e t un cordial u'.\ .:;: ; .^ s d::iis une maison 
voisine la ranimorent bientôt. 

Quant au véhicule il était entièrement démoli 
et la provision de sel qu'il ontaaa.it dissoute. La 
perte éprouvée est de 600 lianes. 

TOUtHAÏ 

Le Tournoi de Chevalerie 
LA P R E M I E R E R É P É T I T I O N C E N E R A L E 

D U T O U R N O I 

Si l e s q u a t r e journéea p r i n c t p n l w d u 
T o u r n o i s o n t a u s s i e n s o l e i l l é e * q u e la pre 
m i è r e r é p é t i t i o n g é n é r a l e qu i ,1 eu. l i e u v e n 
dredi a p r è s - m i d i , lés i'ournaj.sreia» p o u r r o n t 
s ' a p p r ê t e r à ac i er u n s u c c è s i n c o m p a r a b l e 
p o u r l e u r s t è t e s . 

J a m a i s o n ne vit foule s e m b l a b l e , l i ra in i ' -
P l a c e . C o m b i e n é t a i e n t - i l s le> ï o u m a i s i e u s 
e t l e s é t r a n g e r s q u i , e n m a a s e , s e p o r t è r e n t 
a u t o u r de la l ice , p o u r y a s s i s t e r a u x é v o l u 
t i on» i n t é r e s s a n t e » de no.-, c h e v a l i e r s , é t a i e n t 
i l s m i l l e , d c u . \ m i l l e ? 

CJuelqu'un a c : i . le chiffre de c i .x m i l l e . 
S i e x a g é r é q u e so i t c e n o m b r e , i l d o n n e , 
e n tou~, c a s , avec a s sez d e p r é c i s i o n , tit:e 
i d é e d u n o m b r e d e s - s p e c t a t e u r s qut la 1 .'-
p é t i t i o n Rénérale a v a i t a t t i r é s , l.e». m o y e n s 
l e s p l u s i n g é n i e u x iur< ., par d e s 
m a i s o n s de la G r a n d ' l ' i a c e , pour recevoir 
l e s p l u s a v i d e s de jouir J a féerique spec ta 
c l e : d e s . .audacie:;x é ta ient mèuic- j u c h é s 
j u s q u e s u r l e s t o i t s . 

Cjue dire du T o u r n o i ? Il fut ce q u e n o u s 
a n n o n ç a i e n t les ortranisatt :. .: r i ches se 
d e s c o s t u m e s rit s e n s a t i o n ; l ' e n s e m b l e d e s 
g r o u p e s d e j o n t e u r s produis i t un é b l o u i s s a n t 
effet. 

L e s c a v a i i e r s rive": m o n t r e d ' u n e attdact 
et d ' u n e a d r e s s e uari . 'cuî ières d a n s les dif 
férents e x e r c i c e s , q u ' i l s e x é c u t è r e n t a v e c au
t a n t d ' é l é g a n c e qu . de hardiesst i . 

D é f i n i t i v e m e n t m i s au point d'ici d i m a n 
c h e , v e s e x e r c i c e s ne m a n q u e r o n t p. is , on 
p e u t e n être a s s u r é , d 'obten ir a u p r è s d e l a 
fou le d e s s p e c t a t e u r s un s u c c è s cjui m a r 
quera . . 

L ' a n i m a t i o n fut (grande . v e n d r e d i , ver? 
- h e u r e s i . E l l e d o n n a u n e idée de ce qu«. 
s e r o n t l e s quatre j o u r n é e s de tête qu i se pré
parent . 

S E C O N D E R E P E T I T I O N C E N E R A L E 

« L e C o m i t é o r g a n i iteur é.u T o u r n o i a 
déc idé ur.;' seconde renrésentat ion à prix ré
duit pour jeudi 17 jui lb à 5 heures . 

» Le bureau de locat ion po iu c e a e s é a n c e 
sera ouvert à dater de. mardi 15 jui l let , de 
4 à 6 heures , à la Ha! l e -aux- l ) raps . » 

LE C O R T E G E 

Le Cortège et le Tournoi de chevaleri* des 13, 
14. 30 et 21 juillet sont assures .1 un plein »*»rcè». 

Chaque juur le cortège >-.> mettra en marche à 
deux heurs» précises; il arrivera sur la lice de 
la Orand'Place. vers trois heure» uu quart ou à 
trois heures et demie :m plu» tard, de façon à ce 
que le umruoi commence a gitatr* mures précise». 

M u L s L H O . S 

U N E D O R M E U S E bril lant sol i ta ire d i te 
bal lot tante a été perdue dans la soirée de mer
credi entre la place 1 la s ; r r ou dans la rue 
de Conrtrai . B o n n e r é c o m p e n s e à :.i p e r s o n n e 
qui remettrait l 'objet à M. J o s e p h 1 D e k i m p e , 
bijoutier , art, Grand'Place , en cet te v i l l e .570394 
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L A 

Fiancée de Lorraine 
P A R J U L E S M A R Y 

aU» émelt de Jean dm Fentix 
-— O u i , j e lui d e m a n d e r a i pardon. . . parce 

q u e j e l 'a ime bien, vo is - tu . . . C e n 'es t p a s m a 
f a u t e s i j e l'ai trompé . C'est v e n u c o m m e c,a, 
d 'abord , et pu i s { a a cont inué . . . Et a lor s , 
a lors , faut que je te d i s e . . . tu cro i s q u e . . . . 
V a r n é v i l l e . . . n o u s deux . . . e h b i e n . . . 

Le souffle m a n q u a au pet i t so ldat . D e s o u 
.reau il venait de s 'évanouir . 

U n e heure a p r è s , i l s é ta ient rentrés a u 
ï a r n p . 

P a l m i e r était b ien mort . 
Q u a n t à D a v i d , sa b l e s sure était doulou-

reu.se, m a i s ne metta i t p a s sa vie en danger . 
El le interromprait s o n service durant quel
q u e s jours s eu lement . 

M a i l l o c h e a l la le voir tous l e s jours . 
I l n 'y eut p l u s , entre e u x , aucune a l lus ion 

la Varnév i l l e . 
M a i s t o u s les d e u x y pensa ient . Une g ê n e , 

«j j -untenaat , p e s a i t sur c e s d e u x c œ u r s . Mail-

( loche , tout e n venant s ' informer de son a m i , 
restait sévère et triste. 

Il s embla i t at tendre et redouter , à la fo i s , 
l ' expl icat ion du fils D a v i d . 

A u x carr ières , l e s P r u s s i e n s ava ient c o n 
t i n u é de tirail ler j u s q u ' a u jour. 

A l 'aube , i ls n 'avaient p l u s fait aucune ten
tat ive et s 'é ta ient déf i lés , r e g a g n a n t leur 

g r a n d ' g a r d e et emportant d e s cadavres . 
i l y avai t s ix m o r t s et trois b lessés -
U s voulurent se v e n g e r e t , e n passant près 

de M a i s o n - L o u r d e , o ù , cet te nuit- là , au bruit 
de s dé tonat ions , p e r s o n n e n'avait dormi , i l s 
mirent l e i e u a d e s h a n g a r s p l e i n s de b o i s . 
L ' i n c e n d i e s e serait vite c o m m u n i q u é aux 
b â t i m e n t s si un vent v io lent a c c o m p a g n é d'un 
o r a g e qui creva e n trombe d 'eau , n'avait di
r i g é les f lammes d'un autre côté. 

M a i s o n - L o u r d e fut préservée c e mat in- là . . . 
11 n'y eut p a s , contre e l le , depu i s lors , 

d 'autre tentat ive . 
On eût dit qu 'une protect ion invis ib le s'é

tendait sur la demeure d 'Huberthal , sur la 
d e m e u r e o ù Odi le , f iancée e n deuil , al lait 
a t tendre le jour o ù lui serai t r éc lamée la 
p r o m e s s e qu'e l le avait fa i te . . . 

M a i s c e ca lme n'était qu 'apparent . 
MaisonJ-Ourde al lait être s o u d a i n e m e n t le 

théâ tre f f u n e tragédie imprévue , de laquel le 
naî tra ient b ien de s tortures , b i en de s déses
poirs . 

V I 
LA Q U E R E L L E 

Jean de F o n t i x , à l ' a m b u l a n c e , avait jeté 
c e cri d 'appel à ce l le qu'i l a imai t , s o u s l ' im
pul s ion peut -ê tre d'un p r e s s e n t i m e n t d e rual-

i heur. 

— J e te retrouverai , O d i l e ? . . . Jure-moi q u e 
tu ne seras p a s à un autre . . . Odi l e , tu e s à 
m o i . , tu e s m a femme, n'est-ce p a s ? 

Odi le n'avait pas répondu. Odi le avait d is 
paru , s a n s une parole . Et Font ix , affolé, sen
tant tout s 'abîmer en lui, autour de lui , F o n 
tix avait dit : 

—- Je l'ai perdue' . 
Et ce fut pour lui , le début d 'une s e c o n d e 

cr i se morale , p l u s g r a v e , ]>lus d a n g e r e u s e 
q u e la première . L a b l e s s u r e du sabre d'Otto 
était g u é r i e , mais ce pauvre c œ u r vena i t 
d'être atte int morte l l ement 

Sorti de l ' a m b u l a n c e , rentré au c a m p , il 
était m é c o n n a i s s a b l e . Valfroy, e n le voyant 
a ins i , fut repris de s e s a n c i e n n e s inquiétu
des . L e s m ê m e s s y m p t ô m e s se mani fe s ta i ent . 
T a n t ô t c'était de s j o u r n é e s d'un m u t i s m e 
abso lu , tantôt c 'était de s flots de paro les , 
dans l ' incohérence d e s q u e l l e s Val froy devi
nait c o m m e une p e n s é e c o n s t a n t e de h a i n e et 
de ja lous ie contre t o u s , de haine et de jalou
s ie contre lui. H a i n e u x et ja loux , Font ix : 
que l l e m i s è r e ! . . . Kt a u fond de l ' â m e , l e 
rude et loyal soldat senta i t monter une aver
s ion profonde pour l ' h o m m e , pour le chef 
mys tér i eux et s i l enc ieux qu'il rendait res
ponsab le de tou: , d e s d é s a s t r e s qui a t te ign i 
rent l 'armée et d u d é s a s t r e qui a t t e igna i t 
F o n t i x . . . pour Baza inc . . . Car c'étai t lui la 
c a u s e de tout. . . lui qui acculai t tous ces jeu
nes c o u r a g e s , toutes c e s vir i l i tés , j à la d é s e s 
pérance '. lu i , qui c h a n g e a i t e n fo l i e s , c e s 

' jeunes e spr i t s c la irs et lucides !... lui, qui , de 
(ces robus te s fils de F r a n c e , fa isa i t de s ét io
l é s , e s c l a v e s de leurs nerfs s u r m e n é s , lui q u i 

i n'avait PAS tenu compte des corps, «t oui, 1 

cr ime p lus g r a n d , n e tena i t p a s c o m p t e d e s 
â m e s '. 

L e ch i rurg i en , consu l t é e n secret , répon
dit à Val froy : 

— S e c o n d e crise de la fol ie du s i è g e ! . . . 
Prenez # a r d c , j e vous l'ai dit . . . 

Val froy vei l la i t , m a i s se sentait i m p u i s s a n t . 
F o n t i x le bravait , l ' insultait presque . I l s 

ava ient vécu e n s e m b l e jusque- là . Font ix le 
qui t ta 

Valfroy voyai t venir le d r a m e , s a n s pou
voir l ' é lo igner . 

C e d r a m e éc la ta p lus tôt qu'i l n e pensa i t . 
B a z a i n e complé ta i t et reformait l es cadres . 

11 y eut de n o m b r e u s e s p r o m o t i o n s . Val froy 
p a s s a cap i ta ine .. 

Ah. ' c o m m e il aurait voulu être oub l i é I 
A lc l si on l 'avait consu l t é , c o m m e il s e serait 
e m p r e s s é de dire : 

— N o n , n o n , tenez-moi à l 'écart, m a i s pour 
D i e u , nomihcz à m a place 1 ami qui e s t ma
lade et qui se p e r d ! . . . . S a u v e z - l e ! S a u v e z - l e ! 
Il le méri te autant que. moi !... Qu'i l soit m o n 
chef e t qu' i l m e rende s o n amit i é e n retrou
vant sa ra i son . . . 

Mais on ne le consu l ta pas . 
E t M soir m ê m e , les dents c o n v u l s é e s , pau

vre «bu Hors de lui, inconsc ient de la faute, 
et poursuiv i par u n e idée fixe, F o n t i x l 'abor
dait pré; de sa tente . 

— Ains i tu a s ton tro i s i ème g a l o n et tu le 
porteras s a n s roug ir? Et te voi là mon chef 
et je va i s être forcé de t 'obéir , s a n s m ê m e 
une observat ion ? Et je serais s o u m i s à tous 
l e s ordres qu'i l te plaira de m e donner . . . 

— Jean , rev iens à toi . . . que t'ai-je fait pour 
méri ter d e pare i l l e s d u r e t é s ? 

— Je t 'a i toujours trouvé sur m o n c h e m i n , 
m e barrant la route . . . T u a s s u , toujours , par 
ta ruse et ta d i s s i m u l a t i o n , att irer sur toi 
l 'a t tent ion de ceux de qui d é p e n d notre avan
c e m e n t . . . 

Il s 'exa l ta i t , parlait haut , s a n s crainte 
d'être écouté . 

Et Valfroy d isa i t , d o u l o u r e u s e m e n t : 
•— Moi , Jean ! Moi , mon ami , tu m a c c u s e s 

d'avoir e u recours à la ruse ! 
Car, m a l g r é tout, bien que ces paroles fus

sent d'un inconsc ient , en cr ise de dél ire et 
de fol ie , e l l e s le b l e s sa i en t d a n s sa droiture, 
d a n s la m â l e vertu de sa vie ent ière . 

11 s e remit , p e n d a n t que Font ix cont inuai t , 
r a g e u s e m e n t : 

— Oui , depuis l o n g t e m p s , j 'a i d e v i n é ton 
caractère sournois . T u affectes de s m a n i è r e s 
d o u c e s et tu s i n g e s l 'affection pour m i e u x 
tromper ton m o n d e . . . 

— Je l e s ai bien t r o m p é s tous , e n effet, m o n 
pauvre Jean , car tous savent , à n en pas 
douter , que je t 'a ime profondément . . . 

— Et moi , hypocri te et m e n t e u r , sache- le 
je te ha i s ! 

— Jean '. malheureux ! 
-—Soldat d'intrigue.s et de b a s s e s f latteries '. 

— Tais - to i , ma lheureux , t.ns-toi ! 
— Je dirai tout ce que j 'a i sur l e c œ u r ! 
— L e s so ldats peuvent t 'entendre . . . . Re

g a r d e , ils s 'ai iprocl ient, inquie t s . . . " 
— Q u ' i m p o r t e ! U vaut mieux qu'ils sa

chent qui tu e s et q u e l ' h o m m e que le hasard 
a ^ a i t leur chef n'a pas le droit d'être obéi . .» 

— Jean ! Jean ! respecte - les , respecte -moi ! 
L e s h o m m e s , en effet, s 'at troupaient , quel

q u e s - u n s tro p lo in pour en tendre , — m a i s i l s 

voyaient , — c l deux autres en train de v i s i t er 
leurs armes et qui , de !à o ù ils é ta i en t , n e 
devaient p a s p e n n e une parole. 

Ces d e u \ derniers , c ' é ta ient ' M a i l l o c h e et 
Lamiiereur. 

— Mon D i e u ! m u r m u r a Val froy , il s e 
perd. . . . C e s h o m m e s , s'il> l'écou'.ent, croi 
ront à des o u t r a g e - et ne comprendront p a s 
qu' i l est fou ! 

11 sa is i t v ivement F int is par l e b r a s : 
V i e n s . Jean, 1 iens ' 

11 l 'entraîna de. Ion c, voulut le faire en 
trer d a n s la tente. Ce m o u v e m e n t l e s d é r o b a 
aux so ldats at troupés , m lis ii- é ta ient e n c o r o 
s o u s l a v u e de L a m p e r e u i et de Mai l loche . 

C e s imple g e s t e de Valfroy mit le c o m b l e 
à la fureur d é m e n t e du pauvre g a r ç o n . S e s 
y e u s lui sortaient de la tète. Sa resp ira t ion 
était r.iuque. 

11 balbut ia , i n c o h é n ni : 
.— T u v iens de porter U m a i n sur m o i . . . 

Defends - to i , lâche '. 
\\ tira son sabre qui . u;:o s e c o n d e m e n a ç a 

Lt tête si noble et s: . 3 me de Valfroy. Ce lu i -
ci ne fit aucun m o u v e m o n t pour év i ter le 
coup . 

11 dit , s e u l e m e n t d a n s un« î .e- . i iration sou
da ine : 

— Si Odi l e te voya i t , m o n pauvTe J , » n . 
Souda in Fontix reste immobi l e , frappé s ta -

. tue v ivante . . . T U Î > . c o m m e un voile se d é c h i r e 
['devant s e s y e u x . . . Sa m.un . l evée sur son 
j e h e f , levée sur l'ami si cher , t remble horrible-
r m e n t , et le m ê m e fr i sson nerveux convuls» 

tout ce corps . . . Le sabre t o m b e . . . 

(à suivre) 
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